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Abstract 
Cette étude fournit les premiers résultats sur la morphologie et la croissance relative de quelques Labridae communs sur les côtes 
est algériennes. Chez Symphodus tinca, l ’allométrie majorante concerne 13/14 paramètres. Seul le diamètre orbitaire (Do) 
présente une allométrie minorante. Chez Xyrichthys novacula, un total de 11/14 paramètres présentent une isométrie de 
croissance seulement 2/14 paramètres montrent une allométrie majorante et un seul paramètre présente une allométrie minorante 
(Ls). La croissance relative est isométrique chez S. tinca, Labrus merula et X. novacula et majorante chez S. ocellatus.
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Introduction  
Les Labridae sont des téléostéens côtiers qui habitent les herbiers à Zostère 
et à Posidonie ainsi que les fonds mixtes (rochers-algues) [1, 2]. Symphodus 
tinca, S. ocellatus, L. merula et X. novacula sont des espèces assez 
communes sur les côtes orientales d’Algérie [3] mais qui ne sont pas 
connues. Nous fournissons ici les premiers résultats sur la morphologie de S. 
tinca et X. novacula et la relation longueur-masse de S. tinca, S. ocellatus, L. 
merula et X. novacula des côtes est d’Algérie.    
 
Matériel et méthodes  
Les échantillons de Labridae (245 S. tinca pour la biométrie et 556 pour 
l’étude de la relation longueur-masse, 74 S. ocellatus, 61 L. merula, 147 X. 
novacula) proviennent de la pêche artisanale et expérimentale pratiquée dans 
le golfe d’Annaba (est, Algérie). La caractérisation morphologique s’est 
effectuée à partir de 8 paramètres numériques et 15 paramètres métriques.
La longueur et la masse totales ont été respectivement exprimées en 
centimètre et en gramme.   
 
Résultats et discussion  
Les nageoires dorsales et anales de S. tinca comportent respectivement 14 à 
16 et 3 rayons durs, et 11 à 12 rayons mous. Le nombre d’écailles de la ligne 
latérale est compris entre 33 et 38. Le nombre de branchiospines inférieures 
et supérieures varie respectivement entre 9 et 13 et entre 0 et 3. Le nombre 
de vertèbres est égal à 34. Chez X. novacula, les nageoires dorsales et anales 
comportent respectivement 9 et 3 rayons durs, et entre 12 et 13 rayons 
mous avec un nombre de 25 vertèbres. Le nombre d’écailles à la ligne latérale 
varie 24 et 29. Le nombre de branchiospines inférieures et supérieures varie 
respectivement entre11 et 12, et entre 6 et 7. Ces valeurs des caractères 
numériques observées chez S. tinca et X. novacula des côtes est algériennes 
sont proches ou égales de celles rapportées en Méditerranée [4].Une 
corrélation très hautement significative a été observée chez S. tinca (0,832 ≤ 
r ≤ 0,997 ; P ≤ 0,001) et X. novacula (0,579 ≤ r ≤ 0,988 ; P ≤ 0,001) pour 
l’ensemble des paramètres morphométriques examinés en fonction de la 
longueur totale ou celle de la tête. Chez S. tinca, l’allométrie majorante 
concerne 13 paramètres métriques et elle est minorante pour le diamètre 
orbitaire. Chez X. novacula les paramètres suivants : longueur pré-dorsale, 
diamètre orbitaire, longueur pré-orbitaire, longueur post-orbitaire, longueur 
pré-pectorale, longueur post-pectorale, longueur pré-anale, hauteur du corps, 
épaisseur du corps, diamètre inter-orbitaire et hauteur du pédoncule caudal, 
présentent une isométrie de croissance, alors que les longueurs céphalique et 
du maxillaire supérieur montrent une allométrie majorante. La longueur 
standard présente une allométrie minorante. La croissance relative est 
isométrique chez S. tinca (r = 0,956 ; b = 2,97 ; tobs = 0,791 ; N = 556), L. 
merula (r = 0,924 ; b = 3,082 ; tobs = 0,547 ; N = 61) et X. novacula (r = 
0,923 ; b = 2,945 ; tobs = 1,504 ; N = 147), alors qu’elle est majorante chez 
S. ocellatus (r = 0,948 ; b = 3,251 ; b = 2,159 ; N = 74). La croissance 
relative est respectivement minorante, isométrique et rapide chez S. tinca (b 
= 2,875), S. ocellatus (b = 2,966) et L. merula (b = 3,186) dans les zones 
ouest de la Méditerranée [5], tandis que la masse croit au même rythme que 
la taille chez X. novacula dans les zones centrales du même bassin [6]. Ce 
changement des valeurs de b dépend de plusieurs facteurs, aussi bien 
biotiques (forme du poisson, quantités de graisse stockées, nourriture, sexe, 
stade de maturité) qu’abiotiques (température, salinité) [7, 8, 9]. 
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